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l n’y avait autrefois qu’un seul dieu de la mort, des morts et 
des querelles, et on le connaissais sous le nom de Jergal, 
Seigneur de la Fin de Toute Chose. Il encourageait la 

discorde chez les mortels et les dieux, car il se nourrissait de ce 
chaos. Lorsque les êtres se tuaient mutuellement par soif de 
pouvoir ou par simple haine, il les accueillait dans son 
royaume ténébreux. Tout venait à lui, car la mort se trouve à la 
fin de toute chose et, au fil du temps, il acquit une domaine à 
nul autre pareil. Mais il finit par se lasser de ses 
responsabilités, car il ne les connaissait que trop bien et plus 
aucun défi ne lui était proposé. Il en était arrivé au point où le 
pouvoir absolu confine à l’incapacité d’agir de quelque 
manière que ce soit. 
Dans le même temps, 3 mortels extrêmement puissants (Baine, 
Bhaal et Myrkull) désiraient ardemment prendre la place de 
Jergal. Tous 3 firent alliance et jurèrent qu’ils chercheraient 
jusqu’ à leur dernier souffle à usurper le pouvoir du dieu. Ils 
parcoururent les Royaumes de long ne large, risquant 1 000 
morts pour trouver les sorts oubliés qui leur permettraient de 
parvenir à leurs fins. Ils échappèrent à tous les périls qui leur 
étaient proposés et finirent par détruire l’un des 7 Dieux 
Perdus, dont ils se partagèrent l’essence divine. 
Ils se rendirent ensuite à la Gaste Grise, où ils se mirent en 
quête du Château d’Ossements. Il leur fallut affronter une 
véritable armée de squelette, zombis, morts-vivants 
désincarnés et autres liches, mais ils atteignirent enfin l’objectif 
qu’ils s’étaient fixé si longtemps auparavant : le Trône d’Os. 
 
« Ce trône est à moi s’écria Baine le tyran. 
- Je te détruirai avant que tu aies pu lever le petit doigt, 
l’avertit Bhaal l’assassin. 
- Et moi, j’emprisonnerai ton essence de toute éternité », lui 
promit Myrkull le nécromancien. 
 

Un Jergal fatigué se leva alors de son siège pour leur faire face. 
 
« Le trône est à vous, leur dit-il. Je suis las de ce pouvoir sans 
intérêt. Prenez-le, si vous le souhaitez. Je vous promets de vous 
servir en tant que sénéchal jusqu’à ce que vous vous sentiez à 
l’aise dans votre nouveau rôle. Alors, lequel d’entre vous 
deviendra dieu ? » 
 
Une fois leur surprise passée, les 3 anciens alliés commencèrent 
à s’affronter sous le regard indifférent de Jergal. Lorsqu’il 
apparut qu’aucun vainqueur ne se dessinait, le Seigneur de la 
Fin de Toute Chose décida d’intervenir. 
 
« Après tous les sacrifices que vous avez consentis, êtes-vous 
prêts à vous entre-détruire ? leur demanda-t-il. Pourquoi ne 
divisez-vous pas ma sphère d’influence en plusieurs parties ? 
Cela fait, il ne vous restera plus qu’à vous affronter, mais 
autrement que par les armes, afin de déterminer qui hérite de 
quoi ». 
 
Baine, Bhaal et Myrkull réfléchirent à l’offre puis donnèrent 
leur accord. Jergal pris donc le crâne de ses 3 plus puissantes 
liches et les tandis aux hommes. L’épreuve consisterait à jeter 
son crâne le plus loin possible. 
Arriva alors Malar, le Seigneur des Bêtes, qui venait rendre 
visite à Jergal. Comprenant que le vainqueur empoterait le 
pouvoir du Seigneur de Toute Chose, il s’élança à la poursuite 
des crânes, dans l’espoir de les rattraper avant qu’ils désignent 
un gagnant, car lui aussi escomptait bien rafler la mise. Voyant 
que l’épreuve avait été faussée, Baine, Bhaal et Myrkull 
s’affrontèrent de plus belle, mais Jergal les calma à nouveau. 
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« Et si vous laissiez la Dame de la Chance décider pour vous ? 
fit-il. De cette manière, vous n’aurez pas à partager avec la 
Bête ». 
 
Les 3 autres acceptèrent et Jergal brisa ses os squelettiques pour 
les leur tendre. Lorsque Malar revint, les 3 protagonistes 
venaient juste de finir leur partie d’osselets. 
 
« En tant que vainqueur, je choisis d’être le tyran absolu de 
toute éternité, triompha Baine. Je pourrais faire naître la haine 
et les querelles à volonté, et tous s’aviliront devant moi dans 
mon domaine. 
- Moi, je choisis les morts, renchérit Myrkull (qui avait 
terminé 2ème). Et c’est moi qui gagne, Baine, car tous ceux que 
tu dirigeras viendront un jour à moi. Tout doit périr, même les 
dieux. 
- Il me reste donc la mort, reconnut Bhaal défait. C’est par ma 
main que ceux qui t’auront obéis, Baine, viendront rejoindre 
les armées de Myrkull. Mais vous devrez m’honorer et 
m’obéir, tous les 2, car j’aurais le pouvoir de détruire ton 
royaume, Baine, en tuant tous tes sujets, et d’affaiblir le tien, 
Myrkull, en ne tuant plus personne ». 
 
Malar poussa un long grognement de frustration, mais il ne 
pouvait plus rien faire et dut retourner à ses bêtes. 
Quant à Jergal, il sourit, car il était enfin libéré. 


